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LES POURRITURES DE CAPSULES DU COTONNIER 
EN CULTURE IRRIGUÉE EN COTE D'IVOIRE 
Relations avec des ca.ractéristiques variétales, 
le mode d'irrigation et la date de se1nis 
par 
J. C. FOLLIN et S. GOEBEL * 
Rl:SUM~ 
le problème des pourritures de capsules a prls de l'importance dans la zone centre de fa Côte d'Ivoire avec l'introduc-
tion de la culture irriguée. Les pourritures primaires sont surtout dues à des bactéries (Bacillus sp.) suivies de champignons 
banaux : Fusarium moniliforme Sheld. et F. roseum S. et H., D!plodia gossypina Cke et divers types de Colletotrichum. Les pour-
ritures secondaires sont consécutives à des dégâts de chenille,:: da Cryptophlebia leucotreta (Meyr.). Les essais variétaux 
indiquent que les variétés locales triple hybrides G. hlrsutum - G. arboreum - G. raimondii résistent mieux aux pourritures que 
les variétés américaines : Acala, Carollna Queen, Deltapine et Stoneville 7 A. Le caractère feuille okra diminue fortement le 
taux de pourritures : par contre, l'intérêt de la bractée frego n'est pas démontré. Le recul de la date de semls diminue dans 
t..ne large mesure les pourritures primaires de mème que l'irrigation par gravité par rapport à l'irrigation par aspersion. 
La mise en place d'essais variêtau.'{ en culture 
irriguée dans la rêgion du barrage de Kossou en 
zone forestière, où l'humidité relative de l'air est 
toujours forte, a attiré l'attention sur l'importance 
que prenaient les pertes à la récolte dues aux pour-
ritures de capsules. Alors qu'en culture pluviale les 
pourritures de capsules sont consécutives dans leur 
quasi-totalité à ,des déprédations d'insectes (5), en 
culture irriguée on peut observer l'existence d'une 
proportion non négligeable de capsules portant des 
pourritures primaires, puisqu'eUe peut atteindre 
15 % pour certaines variétés. 
Deux grands types de pourritures comprenant plu-
sieurs faciès coexistent : les pourritures externes et 
les pourritures internes. 
Les pourritures externes comprennent les capsules 
pourries extérieurement dont l'examen ne révèle pas 
de présence de chenilles. L'origine de ces pourritures 
peut être diverse : 
- chenille ayant disparu après avoir percé suffi-
samment le pèricarpe pour y introduire des germes ; 
- êvolution d'une pourriture interne; 
- évolution d'une pourriture débutant par le péri-
carpe, ceci est frèquent pour les capsules du bas, 
souillées de particules de sol. 
0
-· Respectivement p!iytapatlwlagiste et génétiste. Station 
Centrale de Bouaké. B.P. 604 Bouaké, Côte d'Ivoire. 
Il semble que dans la plupart des cas ces pourri-
tuœs aient une origine bactérienne : les symptômes 
observés correspondent à cem: décrits par COGNÉE (4) 
pour Bacillus pwnilus Gottheil et les isolements rè-
vèient la présence de detL'\'. types de Bacillus. Divers 
champignons sont également fréquemment rencon-
trés mais il est probable qu'ils arrivent dans la plu-
part des cas après les bactéries. Ce sont, par ordre 
de fréquence: Fusarium monilifonne (Sheld) S. et H., 
Fusariwn roseum S. et H. (parfois Fusarium solani 
S. et H.J. Diplodia gossypina Cke et plus rarement 
de Colletotriclwm à spores falciformes ou cylin-
driques. 
Les pourritures internes sont uniquement visibles 
après l'ouverture de la capsule, le faible développe--
ment de l'infection en permet la localisation : pour-
riture de la base (pénétration par les nectaires ou 
les bractées), pourritures du sommet et des sutures 
qui correspondent à des défauts d'étanchéité - ce 
sont les plus fréquentes - et pourriture de l'axe 
central par une bactérie rouge déjà très fréquem-
ment signalée par ailleurs. 
La présente note rend compte des résultats ob-
tenus dans les essais variétamt implantés suivant un 
dispositif inspiré de la méthode des blocs de Fisher 
et dans lesquels l'influence de divers facteurs sur 
les pourritures de capsules a été étudiée : la variété, 
la date de semis, le mode d'irrigation et certains 
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caractères morphologiques particulie1:'s (bractées 
frêgo, feuille o!trn. capsule gimid!es3}. 
L'analyse sanitaire des capsules est faite lorsque 
les premières capsules des variétés les plus précoces 
commencent à s'ounir ; cette analvse est révelatrke 
de l'état sanitaiœ à un instant cionnê et les diJfü. 
rentes catégories citées ne sont pa3 immuables mais 
bien dépendantes les unes des autres. certaines 
pourritures internes étant par exemple destinées à 
évoluer en pourritures ex.ternes. 
A - POURRITURES DES CAPSULES 
ET VARIÊTtiS DE COTONNIER 
1. Les variétés étudiées 
Va.riètës américaines: 
A.cala 4-42 ; 
Acala 1517 BR; 
Carolina Queen; 
Deltapi.ne S.L.; 
Stoneville 7 A. 
Va,·iétés froiriemies: 
Ce sont toutes des descendances de croisements 
entre k triple hybride G. itir.mtwn - G. arborewn -
G. raimondii et les variétés Acala et Allen. 
..1-14-2 (HAR X Acala >, A.cala >< Allen l ; 
L 231-24 ' 
L 299-10 ; (HAR ',( Acala x Acala ·,· 444-' ·< 444-'l · 
L 119 19 ' ' " - , - ' ' 
-- -- \ L 142-9 . 
Bulk: F 3 · (Bulk issu du croisement L 23 l-2-î )( L 229-29 i. 
Cot. Fib. Trop., l9ï3, vol. XXVIII, fa,,c. 3 
Ces variétês sont semées en parcelles élëmemaires 
de 3 lignes, les 15 aoùt, 30 aoùt, 15 septembre et 
30 septembm, l'irrigation se fait par aspersion : 
I'analy5e des capsules est faite sur 5 m dans une 
ligne de chaque parcelle élémentaire. 
2. Résultats et discussion 
Les pourrituœs sont particulièrement importantes 
pour les semis du 1.3 août, aussi avons-nous préféré 
donner les dsultats de cette date plutôt que la 
moyenne des 4 dates. Le tableau l donne ces résul-
tats avec les échelles de signification au seuil de 
P "" 0,05. L'analyse, rubrique par rubrique, ap'Pelle 
Ies commentaires suivants: 
- Les capsuies pourrù]s 
Devant les pourritures eXttornes les 3 HAR ·M.f-2-70, 
L 299-10 et L 229-29 ont le meilleur comportement sur 
les deu."- années, Stoneville, Deltapine et Acala le 
moins bon; Carolina Queen très mauvais en 1971 
est médiocre èn 1972 ; L 23 l-24, par contre. e:<.cellent 
en 1971 est moyen en 1972, peut-ètœ 11arce qu'en 
19ïl il s'agissait d'une lignee particulière: Ie 327-4. 
Les pourritures internes sont, dani> 60 à 80 °,i des 
cas (tabl. 21, consécutives à un défaut d'étanchéité 
des sutures intercalJ)ellaires ; les pênétrations par 
la base (pétiole. bractées et nectaires) sont asstëz 
rares. 
En 1971 lès différences v.e sont pas statistiquement 
significatives : en 19ï2 seul l'Aca]a s'intercale dans 
le groupe d<! tète constitué par fos 5 HAR. 
- Les capsufos ,, c!ieuillées ,, 
Le parasitisme entomologique est actuellement uni-
quement consti.tué par les dépredations de chenilles 
Tableau L - Relation emre la. ,·ariàé et les pcurriuires de capsules du coto1111ier 
en Càte d'froire, pour des semis du 15 août en czrltur2. lrriguJe 
(s.zuil de slgnif'icatio11 à P = 0,05). 
C 
Campagne l97t-l972 1 Campagne l9î2-l973 
Variétés Capsulés Capsules Pourrîturesj P~urriture;;I Caî'.sules Capsules r Pourritures/ Pourritures 
saines ., cheniL- e:s:ternes mternes saines ,: chenil- I ''"::_ '"':~~ lées ,,. lées ,,. '\; o· ~l;: j}.j 
1 
n ~; % 
"1 
J 
+H-2-70 66.1 be 11.7 ab 10.7 ab ll,5 Sl,.f. abc 13,3 cd J,5 a l,8a .. ' .......... ' ' 
L 231-24 76.4a ll,O a • ,J 6,5 BJ6ab 7,9 a 5,3 d 2.7a .. , ....... ., ... ·I J,. a 
L 299-10 70.3 b 11.7 ab 7.0 a 10,9 84,7 a 8.0a. 3,1 ab .+,3 bcd 
L 142-9 .. .. .. . ... 59.l d l3,2cd 13,6 b 3.6 80,S be 10,8 abc -Ucd 3,3ab 
L 229-29 67,9 be 15,9 be 8).ab 8.1 80,6bc lUabc 5,l b 3.9 abc 
Bulk F 3 
·········· 
.. o+s; BO,Gc lû,Oabc 5.3 cd 4.6cde 
Aca!a 15-17 Br . ' 58,0 de 23.l d 10.0ab ::l.2 76,0 d 11.7 be tl.4 e 3,8 abc 
;\cala 4..;2 .......... ~ .. ' . 58,2 de 22,3 d 13.1 b 6.1 
Carolina Queen .. 35,6.e l76cd u . .;:b 12,3 76,1 d B.5 cd 4,9cd 5.5 de 
Deltapine S,L. ,.,, 62.9cd 16,7bc 3.5 ab lUl 79,3 cd 8.1 ab 8.1 e -Ubcde 
Stonevi]]e 7 A ... , 67.6 be 15,9 be 7,l a 9.3 70,4 e [6,5 d 7,6 e 5,4de 
a, b, c. et e différences significatives à P = 0.03. 
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Fig. L. 
Fig. 3. 
... 
Fig. 5. 
Fig. 1. - Les trois types de pourritures rencontrés : 
jï~,'..{."':t .. j 
' 
··"' ~ 
Fig. 2. 
Fig . .i. 
j 
En lumi ~ pourritures bactériennes - .-l.u centre: pourritures à Fusm"iwn !F. rosemn S. et H. ci F. moniliforme Sheld.1 -
En bas: pourritures â Diplodia gossypina Cke. 
Flg. 2. - Pourriture bactérienne debutant par la base. 
Fig. 3. - Pourriture bactérienne débutant à une suture des parois suivie d'une attaque de Fusariwn roseum S. et H. 
Fig. 4. - Capsule attaquée par Fusarium roseum S. et H. 
Fig. 5. - Capsule momifiée par Diplodia gossypina Cke. 
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Tableau 2. - Répartition morphologique 
des dif-fènmts types de pourritures internes 
des capsules du cotonf/ier en Càte d'Ivoire. 
Pourritures internes sur 
Variétés Base Som- Axe 
met et central Total 
côté 
0. 
·O o-· , ~ % û i) 
-----1---- -----
444-2-70 . " .••••• -1 l,3 7,7 2,5 ll,5 
L 231-24 ,,,, .. , ... ,.,,. 1,9 3,2 1,4 65 
L 299-10 , .. ,_ ..... 1,4 7,S 2,0 10,9 
L 142-9 1,2 4,6 2.8 8,6 
L 229-29 1,5 4,9 1,7 8,1 
Acala 15-l7 BR 0,4 7,5 1.3 9,2 
Acala 4-42 "'" .. , 0,8 3,9 I,-:1 6,1 
Carolina Queen 
'" 
1,3 S,5 2,5 12,3 
Deltapine S.L. 
-·. 
1,3 7,5 3,0 11,8 
Stoneville 7 A .... ,,., 0,8 5,1 3,4 9,3 
di:: Ctyptop/zlebia (Argyroploce) leucotreta; elles in-
duisent des pourritures bactériennes molles, malo-
dorantes dont les symptômes correspondent à ceux 
décrits par COGNÉE ( 4 ). 
Les résultats des analvses de 1971 et l972 indi-
quent la nette supériorité de 2 HAR: L231-24 et 
L 299-10, Dans les parcelles très attaquées (date de 
semis du 30 septembre), le bulk F 3 a le meilleur 
comportement avec 18 ° :1 de capsules « chenillées ", 
alors que les autres variétès, les meilleures, sont 
attaquées à 30-40 Q.,i ; parmi ces demieres on trouve : 
L 231-24, L 299-10, L 142-9 et Deltapine. 
- Les capsules saines 
Les meilleures variétés pour les deu.x années sont: 
L 231-24, L 229-10, 4#-2-70 et L 229-29. Les Acala et 
Carolina Queen ont toujours un mauvais comporte-
ment ; le Deltapine a un comportement moyen ; 
L 142-9, médicore en 1971, est moven en 1972: Stone-
ville 7 A, moyen en 197l. est trè~ mauvais en 1972. 
3. Conclusion 
Une vue_ globale de ces résultats indique que les 
variétés triple hybrides HAR sont les variétés qui 
ont le meilleur comportement devant le parasitisme 
existant en Càte d'Ivoire. Des facteurs de résistance 
propres à ces variétés peuvent provenir des génomes 
de G. m·boreum ou de G. raimondii, mais il est plus 
probable qu'ils proviennent de la variété Alhm; cette 
variété introduite en Afrique à la fin du XIX" siècle 
et croisée accidentellement avec G. lzirsutmn race 
panctatmn, s'est toujour,;, en effet, montree par-
ticulièrement bien adaptée aux conditions africaines. 
Il est également certain qu'en travaillant dans les 
conditions locales sur la productivité, le sélection-
neur, plus ou moins consciemment, a supprimé les 
souches, lignées ou variétés trop attaquées en géné-
ral par les parasites de capsules. Ces facteurs de 
résistance sont difficiles à définir, mais pour le para-
sitisme microbiologique il est possible qu'il s'agisse 
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d'une résistance d'un type analogue à celle mise en 
évidence lorsque des gènes de résistance à la bac-
tèriose sont introduits (31. 
B - POURRITURES DES CAPSULES 
ET CARACTÈRES MORPHOLOGI@ES 
PARTICULIERS 
( fouilles okra, bractées frego, capsules glandless) 
1. Les variétés utilisées 
La variété Acala okra est comparèe à l'Acala 4-42 
et à l' Aca la 15 l 7 BR ; pour le caractère bractee 
frego, la variété utilisée provient de la F 4 du croi-
sement 231-24 /.. Deltapîne frego; la variété glandless 
C 1483 possède une partie du BJA 592 dans son patri-
moine génétique. Pour ces deu.-..: derniers caractères 
on ne possède pas de lignées isogêniques et les 
comparaisons sont faites avec les variét~s Deltapine 16, 
Colœr 417. Acala 4-42, L229-29, P 1238 [descendance 
non frego de (23l-24 Deltapine frego) >< (L231-24 
XL 229-29)}. 
2. Résultats et discussion 
Le caractère feuille okra 
Ce caractére qui se manifeste par une feuille non 
plus entière mais découpée résulte d'une mutation 
correspondant à un gène dominant ; les cotonniers 
okra ont environ 40 % de feuillage en moins et per-
mettent à 70 °ii de plus de lumière de pénétrer. Ce 
caractère est lié à une plus grande précocité et à 
une floraison très abondante. 
Une série d'essais en Louisiane (61 montrent que 
ce caractère peut ètre associé à une réduction signi-
ficative des pourritures de capsules ; la réduction 
movenne dans ces essais est de 40 ° ô par rapport au_-..: 
cotonniers à feuilles normales. Il semble que ce ca, 
ractère agisse principalement en réduisant l'hygro-
métriè et en augmentant l'ensoleillement au niveau 
des capsules ; les résultats sont à rapprocher de 
C,;;UX obtenus après défoliation ou culture en skip-
row (10;. 
Les résultats obtenus en Côte d'Ivoire (tabl. 3) 
confirment ces essais puisque dans les quatre dates 
de semis les pourritures de capsules primaires sont 
pratiquement supprimées chez l'Acala olŒa, alors 
qu'elles sont en moyenne de 8 ?ô chez l'Acala 4-42 et 
l'Acala 1517 BR. On aurait pu s'attendre également à 
une baisse du tau.,,: de capsules ,, chenillées i, dans 
la mesure où les fouilles découpées ne forment plus 
écran am: pulvérisations d'insecticides ; le résultat 
négatif obtenu ne permet cependant pas de conclure, 
car les pulvérisations d'endrine-DDT sont à peu près 
totalement inefficaces contre Cryptophlebia. 
Le c~rracrère brac1ée f rego 
La bractée des cotonniers possedant ce caractère 
est plus petite èt enroulée vers le pétiole au lieu 
d'entourer complètement la capsule::; ce caractère 
provi;;;nt d'une mutation trouvée dans le Stoneville 
2 B par un fermier nommé FREGO en 1943, dans l'Ar-
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Tableau 3. - Relatio11 entre le caractère < feuille okra ,:, et ks pourritures 
de capsules dn cotonnier en Côte d'Ivoire (seuil de signification P =: 0,05J. 
Variétés 
Acala o!,;m; 
Semis 15 août 
Semis 30 aoùt 
Semis 15 septembr0 
Semis 30 septernbœ 
Moyenne 
Acala -142: 
Semis 15 août 
Semis 30 aoùt , , 
Semis 15 septembre 
Semis 30 septembre 
Acala 15!7 BR: 
Semis 15 août 
Semis 30 aoùt 
Semis 15 septembre 
Semis 30 septembre 
.. 1 
C.1p5ules 
saines 
86.t 
JO,t 
63.5 
82,-+ 
73,0 ab 
'"1'1 ·~ 
't/.J 
73,3 
69,6 
74,3 
73}! b 
-, 1 
JO,'"'" 
30.7 
59,1;1 
49,3 
49.l C 
a, b, c : différences significatives à P = 0,05. 
kansas, H est contrôlé par un gène récessif. La 
bractée. f rego confère une résistance marquée au 
charançon des capsufos (Anthouomus grandis) et. 
par contre, une sensibi.lité accrue au Lygus. 
LuKE et PrncKARD (8) ont mis en évidence le ràle 
positif que ce caractère pouvait avoir sur tes pour-
ritures et concluent que les bractées sénescentes 
constituent une source d'i.noculum prdes à contami-
ner la capsuk la réduction ou mème [a suppression 
(bractées caduques j de ces dernières pouvant con tri.-
huer à abaisser le taux de pourritures. 
Des essaL;; réalisés en Lotùsiane (7) et en Geor-
gie ( 11) à l'aide de lignees isogéniques montrent que 
la présence de bractées frego abaisse en moyenne 
la proportion de capsules pourries de 50 ° ~ par rap-
port aux cotonniers à bractées normales ; d'après 
JONES (6). la prisence de bractées plus petites in-
Capsules Pourritures Pourritures 
,.: cheniUees :; externes internes 
6,l 1,7 6.l 
11,0 0 8,5 
26,0 l,6 8,9 
16,8 O,S 0 
15,l a 1,0 a 5,9a 
[5,7 5,4 1.1 
8,7 9,) 3., 
·-11,6 ll.6 11 
20,0 2.9 2,9 
14,0a 7,4 b 4.ila 
Fl,'.:: 1-i,2 9,& 
28,9 12,5 27,9 
21,4 8.3 10,3 
47,2 0,3 3,1 
29,3b 3,i:l C 12.7b 
curvèes ver;; le bas réduirait les pourritures en 
créant au niveau des capsules un microclimat moins 
favorable au développement microbien. 
Les rèsuluts de nos essais (tabl. 4i ne vont pas 
dans le sens d::as travaux. cités plus haut ; devant les 
pourritures externes la variété frego a un bon 
comportement mais pas supérieur en géneral aux 
autœs variétés (il est vrai que le taux de pourritures 
est faible). Elle est. par contre, très attaquée par 
les chenilles. ce qui indique que ce caractère n'a 
certainement pas d'action contre Cryptophlebia. 
Le caractàre: glandless 
Ce caractère se traduisant par l'absence de glandes 
à gossypol est rêgi par plusieurs gènes récessifs dont 
au moins d:cu.'{ sont ns:iœssaires. La présence de 
Tableau 4. - Relation entre les c.1ractères glandless et frego et les pourritures 
de capsule~ (moyenne de 4 dates de semis), en Côte d'froire. 
Variétês Capsules Capsules Pourritures Pourritures 
saines ,: chenillées» ext<èrnes interne;; 
Glandie:;s %.la 9,7a 1,4 a 2,6a 
p 1233 ... , .. ...... 85.l a 9,2a 2,tla 2,9a 
Deltapin.l 16 .. . ~ .... ' . ' 30.8 ab t2,1 ab 1,6 a 5,5a 
L 129-29 ... , 79,il ab U.Oabc 2.6a 3.6a 
Coker- 417 7-1.lb 12.4 ab 3.1 ab 10,3b 
Frego 1:.33 ". 70,3 b 23,0d 2Ja 4.6a 
Acala 4-42 73,8 b H.Oabc V·b -l.8a 
Retour au menu
Cot. Fib. Trop., 1973, vol. XXVIII, fasc. 3 
glandes est considérée comme un facteur de résis-
tance vis-à-vis de nombreu.-..:: déprédateurs des cap-
sules, en particulier de l'Heliot/zis; par contre, vis-
à-vts des pourritures microbiennes, la présenœ de 
glandes n'est pas un avantage et C.UJQUIL (2) a mon-
tré qu'en infection artificielle. les glandes à gossypol 
se comportaient comme des portes d'entrée au.x 
micro-organismes, ce qui donnait une infériorité aux 
capsules à glandes devant les pourritures microbio-
logiques. 
Ces résultats sont confirmés en milieu naturel 
(tabl. 4), la variété glandless est effectivement très 
peu attaquée par les pourritures ; il est à noter éga-
lement que ce caractère n'a pas d'intluence sur les 
dommages causés par Cryptophlebia. 
3. Conclusion 
Le caractère glandless, s'il possède un intérèt cer-
tain pour se protéger des pourrituœs primaires, 
présente cependant, par ailleurs, de tds inconv.:5-
nients que son étude dans le cadre des pourritures 
de capsules n'est pas envisagée. Le caractère f rego 
n'a pas démontré, dans les conditions de l'essai, 
l'intérêt de son utilisation; cependant, d'autres in-
formations (1) conduisent à penser que son action 
contre certains insectes, en particulier le « ver rose,,,, 
peut ètre bénéfique et son étude sera poursuivie pa-
rallèlement à celle du caractère okra. Il est envisagé 
de créer des variétés okra-f rego dans le but de 
cumuler éventuellement les effets sur les imectes et 
les pourritures de capsules. Il ne semble vas qu'il 
y ait de caractères d'incompatibilité en ce qu;_ 
concerne les caractéristiques agronomiques (9}, le 
passage du caractère okra sur certaines variétés 
peut, par ailleurs, présenter certains avantages agro-
nomiques en augmentant la précocité, ce qui peut 
ètre déterminant en culture plmiale dans les cas 
fréquents d'arrêt prèmaturê des pluies. 
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C POURRITURES DES CAPSULES 
ET PRATIQ!IES CULTURALES 
1. La date de semis 
Le recul de la date de semis permet aux capsules 
de se former et de s'ouvrir plus avant dans la pé-
riode sèche ; par ailleurs, la taille des cotonniers 
diminue lorsque les semis sont plus tardifs. Ces 
deux facteurs contribuent à créer un microclimat 
moins favorable aux pourritures, et ceci explique le 
taux décroissant de pourritures de:: capsules obser-
vées lorsqu'on décale la date de semis (tabl. 5). 
2. Le mode d'irrigation 
Si on compare les résultats obtenus dans les essais 
irrigués par gravité ou par aspt!rsion (tabl. 6), on 
constate qœ l'irrigation par gravité abaisse nette-
ment lè tatLX de capsules pourries, les cotonniers 
ont mi dé1i·eI0ppement végétatif moindre et I'absenœ 
d'arrosage régulier des parties végétatives diminue 
l'humidité relative au niveau des capsules. 
Les déprédations entomologiques sont, par contre, 
plus faibles dans les parcelles irriguées par asper-
sion, ce qui peut être dù au lessivage des feuilles 
entraînant une partie des pontes et des jeunes 
chenilles. 
CONCLUSION GÉNÉRALE 
Plusieurs points sont a noter particulièrement: 
a · Les variétés HAR sont moins sensibles en géné-
ral aux pourritures de capsules et. bien qu'on ne 
connaisse pas le déterminisme d'une résistance vrai-
semblablement composèe de nombreu.x facteurs, il 
serait bon en cas de sélection en culture irriguèe de 
ne pas négliger ces variétés qui. bien que peu adap-
tées à la culture irriguée (sauf peut-ètre le 229-29), 
Tableau 5. - Relation entre la date de semis er les pourritures de capsules 
du cotonnier e11 Côte d'Ivoire (seuil de signification à P = 0,05). 
1 
' Dates de semis Capsules Capsules Pourritures 
saines ·" cli-~nillées ,, externes 
'"~ 
1971: 
le 15 août .... , 
········ 
64,3 16,5 9,8 
le 30 aoùt ...... ~ .. ' ' ... ' 75,0** 16.2 3.4''' 
1972: 
le 15 aoùt .......... ... 79,4b Ll,2 b 5,3c 
le 30 août .. ' .. ' ~ ... ' .. ' 85,2 a 6,7 a 2,6b 
le 15 septembre •,, 
"'' 
77,6b 15,1 C 1,8 b 
le 30 septembre .... 
"1 60.4 C 36,3 d 0,2a 
*, '"' : différence significative à P = 0,05 et P = 0.01 respectivement. 
a. b, c, d : différences significatives â P = 0,05. 
Pourritures 
internes 
9.4 
5,4" 
4,2b 
5,4 C 
5.4c 
3,2 a 
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Tableau 6. - Relation e1ztre le type d'irrigation et les pourritures de capsules 
du cowmiier en Côte d'Ivoire. 
Semis du 15 août 
Mode d'arrosage Capsules Cap-suies 
1 
Pourri-
saines "che- tuœs 
nillées :,, ' externes 1 
o· 
-~ 0ü 1 O" a 
Aspersion (moyenne de 11 
yariétés") . ' ....... ' .... ' 79,4 ll,2 3,3 
Gravi.té (moyenne de 2 
variétés) .. , ......... , .. 71,7 2.2,5 1.1 
Culture pluviale ( 444-2·, 90,9 -, 0 
-- '·-
Del tapine et aspersion .. 79,3 8,1 8,1 
Deltapine et gra"ité , .. , 68,3 26_.8 0,5 
L229-29 et aspersion ... , 80,6 ll,1 ! 4,3 
L 229-29 et gravité +•••••+ 75,0 18,2 1,7 
peuvent apporter des facteurs de résistance: intéres-
sants. 
b - Le caractère e feuille okra i; preseme un inté, 
rêt certain et peut permettre également en culture 
pluviale ou irriguée une meilleure utilisation des 
insecticides. Son introduction dans des variétés 
commerciales ne devrait pas poser de problèmes. Il 
serait également intéressant d'associer dans une 
variété la bractée ,f rego et la feuille ol~ra pour 
cumuler, si possible, les effets contre le parasitisme. 
c - Enfin, l'aménagement des. pratiques culturales 
peut. dans une large mesure, apporter une solution 
satisfaisante aux problèmes des pourritures pri-
maires de capsules ; nous pensom en particulier à. 
la date de semis qui devra être aussi tardive q_ue 
possible lorsque l'on connaîtra d'une manièœ pré· 
cise quelles sont les limites compatibles avec une 
haute productivitè. 
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SUMMARY 
Tlze bol! rot problem has become important iH tlte 
central ;:oue of Ivory Coast as irrigated cultivation 
has been intmduced. Tlze primary rots are mostly 
due to bacteria (Bacillus sp.} followed by usual 
fungi: Fusarium moniliforme $held, and F. roseum 
S. and If., Diplodia gossypina Clœ and rnrious types 
of Colletotrichum. SecondaJ')' rots are cousecutive 
to damages caused by Cryptophlebia leucotreta 
(Meyr.) The mrietal trials lndicate that the local 
triple fzybrid varieties G. hirsutum, G. arboreum, 
G. raimondii are more resistant to rots than .4.meri-
can varieties: A.cala, Caro!ina Queen,. Deltapin,z and 
Stoneville 7 A. The olcra leaf character reduces 
markedly tlw rot rate, on the other hand, the inte-
rest offered by the frego bract is not proved. De-
layiug the sowing date reduces to a latge extent the 
primary rots as well as gral'Îty irrigating as campa· 
red with tlie sprinkler system irrigating. 
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RESUMEN 
El problema de las podredumbres de cdpsulas ha 
adqulrido importancia en la zana centra de la Costa 
de Marfil con la hztroducci6n del cultiva irrigado. 
Las podredumbres primarias son debidas sobre todo 
a bacterias ( Bacillus s p.) seguidas de lwugos banales : 
Fusarium moniliforme Sheld y F. roseum S. y H., 
Diplodia gossYPina Cke y diversos tipos de Colleta· 
trlchum. Las podredumbres secundarias sou conse-
cutivas a daiios de orugas de Cryptophlebia leuco-
FoLLIN J.-C. et S. GDEBEL - 407 
treta Afeyr. Los ensayos varietales indican que las 
variedades locales triple hibri.das G. hirsutum, G. ar· 
boreum y G. raimondii resisten mejor a las podre-
dumbres que las variedades americanas : Acala, Ca-
rolina Queen, Deltapùie y Sto11eville 7 .-4. El cardcter 
lwia okra disminuye fuertemente el indice de podre-
dumbres, eu cambio, no se ha demostrado el interés 
de la brdctea frego. El retroceso de la fec1za del 
semillero disminuye en gran parte las podredumbres 
primarias. lo mismo que la irrigaciôn par gravedad 
con relaci611 a la irrigaci6u por aspersion. 
